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Mes chères concitoyennes 
et chers concitoyens,

L’année 2012 se termine dans 
la désillusion d’une crise favo-
rable au repliement sur soi, à 
la peur de l’autre. Pour com-
battre cette déprime ayons de 
l’audace. 
De l’audace nous en avons eu 
dans le passé pour créer des 
entreprises en atelier relais, 
nous en avons aidé d’autres à 
s’installer par la réalisation de 
voirie, de renforcement de ré-
seaux d’eau et d’électricité, de 
téléphone ou d’Internet.
De l’audace nous en avons eu 
pour manifester contre le pro-
jet autoroutier et organiser la 
manifestation des obsèques de 
notre village coupé en deux par 
un ouvrage inique. 
De l’audace il en a fallu pour 
combattre les propositions de 
Madame la Préfète de notre 
département et les errements 
de certains élus locaux lors 
du regroupement des com-
munautés de communes et 
obtenir notre rattachement à 
la Communauté de communes 
du Sor et de l’Agoût. 
De l’audace nous en avons 

encore pour mettre en place 
le cœur du village  que nous 
n’avons pas, mais qui est né-
cessaire à l’accueil d’une partie 
du personnel des entreprises 
installées sur notre commune. 
C’est le contrat moral que nous 
avons avec celles-ci.
“De l’audace, toujours de 
l’audace, encore de l’audace”, 
ce sont les mots de Jacques 
DANTON, ministre de la jus-
tice, pendant la révolution 
française, devant l’Assemblée 
législative, le 2 septembre 1792. 
Il sonne ainsi la mobilisation de 
nos armées et repousse le duc 
de BRUSWICK à la tête d’une 
armée de 80 000 prussiens aux 
portes de Paris. 
Là se termine mon propos. 
Je vous souhaite à toutes et à 
tous une bonne, heureuse et 
audacieuse année 2013.

Claude Reilhes

Le mot 
du maire

Le savoir-vivre
Ce sont des comportements 
de la vie quotidienne comme 
la politesse, le respect de 
l’autre, l’écoute, la tolérance 
qui rendent la vie en société 
possible.
Je voudrais rappeler cela à 
certains membres de notre 
communauté qui semblent 
l’avoir oublié. 

Certaines personnes s’inves-
tissent dans leur mandat 
électif avec courage, déter-
mination, en toute objectivité 
et impartialité.
Je ne peux tolérer que cer-
tains membres d’association 
à la suite d’une erreur de ca-
lendrier  dans la disponibilité 
de la salle des fêtes se per-

mettent de les agresser ver-
balement à leur domicile, cet 
acte est inadmissible et dans 
le cas où cela se reproduirait, 
des mesures adaptées à de 
tels comportements seront 
prises.
Je suis convaincu qu’il s’agit 
d’incidents isolés, sans doute 
à la suite de malentendus, 

tout ceci reste anecdotique 
et il est évident que tous les 
membres de notre village 
souhaitent vivre dans l’har-
monie et la bonne humeur. Je 
tenais cependant à rappeler 
certaines règles de savoir-
vivre qui nous permettent de 
maintenir notre tissu social.
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Création 
d’un chemin 
Notre collectivité a réalisé 
l’acquisition d’une parcelle de 
3 ha 50 contigüe au cimetière 
de notre commune. Par l’inter-
médiaire d’échanges avec Paul 
Steuperaert et José Jaurou 
nous allons réaliser un chemin 
d’accès au lac de Geignes, côté 
digue.

En même temps, nous sommes 
entrés en discussion avec le 
Syndicat d’irrigation dans le 
but d’envisager la signature 
d’  une convention d’usage et 
de créer un sentier de randon-
née pédestre sur le pourtour du 
lac qui devrait être relié au sen-
tier Geert Steuperaert au long 
duquel nous avons planté une 
haie l’hiver dernier.

Cœur de village
Le Conseil Municipal avait été 
très interessé par l’expèrience 
de la commune de Sainte 
Croix, à proximité d’Albi.
Il a donc été décidé de lancer un 
concours d’architectes urba-
nistes pour y parvenir. L’appel à 
candidature d’équipes consti-
tuées d’architectes, d’urba-
nistes et d’un bureau d’étude 
voirie et resseaux a été lancé.

Dix neuf équipes ont présenté 
leur dossier de candidature. Il 
leur était demandé des réfé-
rences similaires à notre pro-
jet d’extension du village et la 
présentation des motivations 
de leurs candidatures par rap-
port à nos exigences locales.

Trois équipes ont été retenues :
• L’agence Torres-Borredon as-

sociée au bureau d’étude OTCE 
de Toulouse
• L’agence Deissin de ville de 
Toulouse associée à un bureau 
d’étude de Castres
• L’agence Puyo de Tourne-
feuille associée au bureau 
d’étude URD concept
Leurs esquisses seront présen-
tées publiquement. Ensuite 
elles auront à travailler suivant 

les orientations qui découle-
ront de cette réunion publique 
et des débats du Conseil Muni-
cipal en étroite collaboration 
avec tous ces bureaux d’étude 
et les représentants des ser-
vices de l’état et de la commu-
nauté de communes.
Le projet final et le lauréat de 
l’opération sera choisi en fin du 
premier semestre 2013.
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Où en  sommes-nous sur le 
plan local depuis le bulletin 
municipal d’avril dernier et 
plus globalement où en est le 
projet ?

La municipalité avait donc 
obtenu de la Dreal que le 
tracé nord ne passe plus sur 
les habitations et entreprises 
du lieu-dit Esclauzolles mais 
juste au sud de ce dernier. 
C’était sans compter sur les 
revirements et manœuvres de 
la Dréal qui parcourait les vil-
lages du Tarn et de la Haute-
Garonne pour leur présenter à 
chacun des tracés fortement 
impactants pour leur territoire 
en les justifiant par le refus de 
leurs voisins de voir le tracé 
chez eux. Ainsi nous vîmes 
apparaître une nouvelle va-
riante du tracé nord qui à nou-
veau passait sur  Esclauzolle. 
Lors d’une réunion mémo-
rable à Maurens où notre po-
pulation et celle de Cambon-
les-Lavaur étaient invitées, 
les noms d’oiseaux  fusèrent 
à l’encontre de la Dreal qui fut 
mise en difficulté plusieurs 
fois et eut beaucoup de mal 
à justifier ce nouveau tracé. 
Il nous fut présenté comme 
une demande de la munici-
palité et de propriétaires de 
Cambon qui préfèreraient 
voir leurs maisons détruites 
(et indemnisées) plutôt que 
frôlées par l’autoroute. Mais 

ne soyons pas naïfs; cette 
demande permettait surtout 
de justifier un tracé plus rec-
tiligne et d’éviter un ouvrage 
pour traverser la RN126 afin de 
limiter les coûts d’un projet 
qui a beaucoup de mal à pas-
ser financièrement auprès des 
collectivités départementales 
et régionales. Lors de cette 
réunion notre maire excédé 
par les propos des représen-
tants de la Dreal déclarait 
vouloir privilégier l’humain 
(habitants, entrepreneurs, 
agriculteurs) à la finance et 
lançait spontanément un vote 
à main levée contre le projet ; 
ce soir là enfin de nombreuses 
mains se levèrent face aux 
manipulations de la Dreal re-
venant sans cesse sur ses pré-
cédentes promesses.

D’une façon plus globale le 
consensus n’a pu être obte-
nu sur une grande partie du 
tracé de Verfeil à Cuq-Toulza. 
De même le nombre et l’em-
placement des échangeurs, 
la rétrocession des dévia-
tions de Soual, Puylaurens 
et Verfeil, l’organisation et 
le financement de l’itinéraire 
de substitution ne font pas 
consensus non plus. Ainsi le 
préfet de région clôturait la 
deuxième phase de la concer-
tation sans rien décider sur 
tous ces points litigieux et 
maintenait plusieurs fuseaux 

de 300 mètres ( parfois  même 
élargis) alors que cette phase 
devait  retenir le tracé de ré-
férence de 50 mètres ( et son 
fuseau  de 300 recentré au-
tour de lui ) ce qui laisse dans 
le flou nos entreprises qui ne 
savent si elles doivent inves-
tir ou bien déjà penser à leur 
déménagement ( ce qu’elles 
ont exprimé lors de la réunion 
population-Dreal).

Où en sommes-nous ?
Après la trêve des présiden-
tielles et législatives et la 
douceur des congés d’été, 
l’enquête publique préalable 
à la déclaration d’utilité pu-
blique (DUP) devait démarrer 
dés septembre. Les Pro-au-
toroute faisaient un forcing et 
lançaient un lobbyisme tous 
azimuts. En octobre le mi-
nistre des transports décidait 
de nommer une commission 
de réévaluation de tous les 
projets actés pour 25 ans par 
le précédent gouvernement 
dans le SNIT (schéma natio-
nal des infrastructures de 
transport) pour un montant 
de 245 milliard d’euros alors 
que l’état ne peut en déga-
ger que 2 milliard par an. Des 
choix doivent donc être faits. 
La lettre de mission donnée 
par le gouvernement à cette 
commission est assez claire : 
“Le gouvernement entend 
donner la priorité aux trans-

ports du quotidien et à la 
rénovation des réseaux exis-
tants”, et demande à la com-
mission SNIT “d’intégrer la 
notion de services rendus aux 
usagers” et “de répondre aux 
besoins de mobilité durable 
tout en étant réaliste sur le 
plan financier”.
Cette commission a six mois 
pour rendre sa copie. La dépu-
tée de notre circonscription 
est allée plaider au ministère 
pour des solutions alterna-
tives plus économiques pour 
nos finances publiques et ré-
pondant aux besoins des po-
pulations. Les défenseurs du 
projet ont bien tenté d’obte-
nir auprès du ministère  le lan-
cement rapide de  l’enquête 
publique et de  l’appel d’offre; 
mais ils ne pourront avoir lieu 
avant la remise du rapport 
de la commission de rééva-
luation et si l’autoroute est 
maintenue dans le SNIT.  C’est 
désormais à chaque partie de 
fournir à cette commission les 
éléments en faveur ou défa-
veur du projet.
   

Thierry Revel

Sur le front de l’ autoroute 
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Maurens-Scopont 
d’hier à aujourd’hui

Lorsque vous entendez les 
cloches du village, savez-vous 
que c’est Ginette Sébastien 
qui tire les ficelles ?
“Je suis employée par la mairie 
pour sonner les cloches depuis 
l’âge de 20 ans. Avant, c’était 
mon père et avant lui mon 
grand père. Mon oncle aussi le 
faisait et quand les hommes 
étaient aux champs, c’était ma 
mère. J’ai appris à le faire avec 
mes frères et sœurs. Quand je 
suis absente, c’est mon grand 
frère de Loubens ou mon petit 
frère de Puylaurens qui vient le 
faire. Chacun sonne à sa façon 
et Denise Jantou, par exemple, 
sait reconnaitre qui sonne. 
Avant, les cloches sonnaient 
au lever du jour, à midi et au 
coucher du soleil (on l’appelle 
l’Angélus). On les faisait sonner 
aussi quand il y avait l’orage 
pour le faire partir. Lors d’un 
décès, on sonnait le glas. Pour 
cela on ne se sert que de la 
petite cloche alors que pour 
l’Angélus, il faut la petite et 
la grosse. Le dimanche, les 
cloches appelaient à la messe 
en sonnant d’une autre façon 
que pour l’angelus. On les en-
tendait à 9 heures, à 10h puis à 
11h, différemment pour chaque 
heure. Elles sonnaient aussi au 
moment de la quête, à la moitié 
de la messe, puis à la fin, à 12h.
Les cloches sonnent aussi à 
l’occasion des mariages et des 
baptêmes. Pour les baptêmes, 
parfois, selon la tradition, c’est 

le parrain et la marraine qui 
font sonner les cloches pour 
ne pas que l’enfant soit sourd. 
Du 18 décembre jusqu’a noël, 
on sonnait le cloches de 18h 
à 19h, les Aoudets (Nadalet à 
Castres, Gaudinas à Soual...). 
C’est là que l’on a apprit !
Aujourd’hui, je sonne l’Angélus 
pour midi uniquement, sauf à 
pâques, à partir du jeudi saint, 
je ne sonne pas et je reprends 
le dimanche midi. Lors d’un 
décès, je sonne le glas, que 
lorsque la famille me le de-
mande et je sonne aussi pour 
les baptêmes, quand ce n’est 
pas le parrain et la marraine.
Dans la plus part des villages, 
maintenant, ils ont mis des 
boites en métal pour faire son-
ner les cloches ! A Vivier Lés 
Lavaur, je connais Mme Vitrac 
qui le fait encore à la main. 
Elle le fait tous les jours sauf 
le samedi ; elle va au marché. 
Il y a aussi Gabriel Escande qui 
sonne à Roquevidal. Ce sont 
les seuls que je connaisse.
Avec l’habitude, je sais quand 
c’est l’heure ; il faut y aller, on 
va être en retard”.

La carillonneuse prend une 
énorme clef, son vélo et nous 
allons à l’église. Là, elle s’as-
soie sur une chaise installée 
entre deux câbles qui pendent, 
terminés chacun par une poi-
gnée. Elle fait dos à l’escalier 
en colimasson qui monte au 
clocher. La grosse cloche dans 
la main droite, la petite dans 
la gauche, elle tire sur les poi-
gnées durant une dizaine de 
minutes avec énergie selon 
une mélodie transmise depuis 
des générations.
Tout en haut de l’escalier, il y a 
une petite échelle pour accé-
der à une sorte de grenier où 
se trouvent les cloches. C’est 
le domaine des pigeons et des 
courrants d’air ! 
Une première cloche date 
vraisemblablement de l’été 
1809, date d’achèvement de 
la construction de l’église de 
Notre-Dame. La seconde da-
terait de la construction d’un 
nouveau clocher, plus haut, 
lors de la rénovation de l’église 
qui s’est effectuée de 1856 à 
1859 (le projet de rénovation 
du “mur au couchant portant 
le clocher” date du 20 mai 1835, 
celui de rehausser le clocher, 
du 9 mai 1841).

L’église
Depuis le mois de juin der-
nier, notre église a retrouvé 
des couleurs.
Durant trois week-ends, une 
équipe de bénévoles s’est en 
effet attaquée à la rénova-
tion des sols et au dépous-
siérage des murs et des divers 
ornements intérieurs.
Les sols ont ainsi été déca-
pés et traités, reprenant 
des teintes beaucoup plus 
proches des teintes d’origine. 
Les autels, eux aussi traités 
avec des produits industriels, 
attirent le regard. Allégé des 
boiseries qui s’étaient consi-
dérablement abîmées au 
fil des ans,  le chœur offre 
maintenant un autel principal 
mis en valeur. Quant aux sta-
tues et aux murs, ils n’ont pas 
échappé aux chiffons et plu-
meaux des acteurs de cette 
rénovation.
Enfin, les bancs sortis de 
l’église, nettoyés et traités, 
ont retrouvé une nouvelle 
jeunesse, ce que n’auront pas 
manqué d’apprécier les par-
ticipants à la cérémonie de la 
Toussaint. 
Merci à ceux qui ont œuvré à 
cette rénovation.
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Association des jeunes

Gym

Zumba

Association 
Jeux & Loisirs

Poneys

Le samedi 15 septembre 2012, 
à la salle des fêtes du village, 
a eu lieu l’assemblée générale 
de l’association. Etaient pré-
sents à la réunion : M Le maire, 
Reilhes Claude, M Julia Hervé, 
M Julia Gilbert, Mme Daïdé 
Michèle, Mme Nardi Odile, 
Mme Weisse Nathalie, Mme 
Thomas Agnès, M Isman Jean 
Marc, M Weisse Noël.

A l’ordre du jour, lecture des 
bilans moral et financier, élec-
tion d’un nouveau bureau car 
le dernier en date est démis-
sionnaire au complet. Vu le 
nombre de personnes pré-
sentes à la réunion, aucune 
élection n’a pu avoir lieu par le 
manque de candidats.
Après une heure de discus-
sion, il a été décidé que M Julia 

Hervé créerait une association 
“Jeux et Loisirs”. En ce qui 
concerne la soirée châtaignes, 
le carnaval, et la fête locale, 
ils sont restés en suspens en 
attendant que des personnes 
soient intéressées pour orga-
niser une manifestation. Tous 
les habitants du village sont 
membres de l’association, 
vous êtes tous les bienvenus.

Pour tout contact :
M Weisse Noël
au 06 07 91 32 32
ou M Nourigat Denis  
au 05 63 75 43 23.

C’est à la demande du maire, 
Claude Reilhes que l’asso-
ciation a été créée, nous le 
remercions. Elle est com-
posée, pour l’instant, de 
sept membres. Le bureau 
comporte, le président Julia 
Hervé, trésorière Odile Nardi, 
Secretaire Weisse Nathalie.  

Nous pouvons organiser 
belotes, lotos et soirées 
dansantes. La belote est le 
mercredi chaque 15 jours du 
mercredi 10 octobre au 8 mai. 
Chaque année, nous ferons 
l’assemblée générale cou-
rant juin.

Carine et ses poneys lutins 
vous accueillent toute l’année 
pour faire des balades, pour 
animer des anniversaires sur 
place ou chez vous, recevoir 
des groupes d’enfants sur la 
journée ou demi-journée, ...
N’oubliez pas de réserver 
votre place au 06.63.89.77.84 
ou par mail : megnin.carine@
wanadoo.fr
N’hésitez pas à me contacter 
pour de plus amples rensei-
gnements.

Adresse :
Carine Megnin
En Mayssou
81470 Maurens-Scopont

Venez danser, voyager, vous 
amuser, brûler des calories, 
bref vous faire du bien. Cours 
de Zumba sur des rythmes 
latins tous les mardis (hors 
vacances scolaires) de 17h 
à 18h à la salle des fêtes de 
Maurens-Scopont. 
Prochain cours le mardi 8 
janvier 2013 !
Renseignements :
Sonia Petit
(Instructeur Zumba et Zum-
batomic) :
petitsonia@voila.fr
06 31 07 28 88
Samira Khaddi 
(Comité d’entreprise de 
Cepheid Europe) :
samira.khaddi
@cepheid.com
05 63 82 53 22.

La saison Gym d’entretien a 
repris depuis le jeudi 13 sep-
tembre 2012.
Des nouvelles adhérentes 
venant de communes voi-
sines sont venues augmenter 
le nombre de participantes 
qui cette année est de 14 à 16 
personnes par cours avec une 
majorité de Maurensoises ce 
qui est  encourageant.
Les cours se déroulent tou-
jours le jeudi soir à 20h 45 à la 
salle des fêtes et la cotisation 

est de 60 € pour l’année. Avec 
cette licence vous pouvez par-
ticiper aux cours de Maurens 
Scopont, mais aussi au cours 
de gym du lundi soir à 20h30, 
et du mardi soir à 20h30 ( qui 
est plus ciblé sur le cardio avec 
du step) à la salle des fêtes du 
Faget. La salle sera bien sur 
chauffée un  minimum pen-
dant l’hiver. 

Cette année les cours sont 
donnés en alternance soit par 
Sandrine Vieu, soit par San-
drine Nardi. Un achat de ballon 
en mousse a été fait et celui 
d’élastique est en projet. 
Nous restons à votre dispo-
sition pour tous renseigne-
ments complémentaires au 
09.66.91.33.57 (Sandrine Vieu) 
ou au 05.63.70.77.93 (Sandrine 
Nardi).
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Association des chasseurs

Collecte textile
Médiathèque

Le compostage individuel

Encombrants ferreux

La commune a organisé une 
collecte textiles et vête-
ments le 22 Novembre. 
Comme l’an dernier, beau-
coup ont fait du tri dans les 
armoires et ont pensé à les 
apporter. Ces textiles se-
ront triés pour être donnés 
dans les relais, croix rouge, 
Emmaüs, … s’ils sont en bon 

état, sinon, seront recyclés 
pour en faire d’autres pro-
duits.
Les bornes de récupération 
de textiles les plus proches 
de notre commune sont si-
tuées à Lacougotte Cadoul 
et Cambon les Lavaur (près 
du Snack).

La médiathèque cantonale 
est attenante à l’école de 
Cuq-Toulza, 3 Rue du Sa-
voir. Elle est indépendante 
et ouverte à tout public. Les 
bénévoles vous accueille-
ront : le mardi, le vendredi de 
16h45 à 19h et le mercredi de 
10h à 12h.
Vous aurez à votre dispo-
sition des romans, des bio-
graphies, des récits, des BD...
et de la musique : classique, 
jazz, variètés... Ainsi, vous 
pourrez voyager autour de la 
terre, à travers l’histoire, cui-

siner, jardiner, bricoler, vous 
cultiver, vous amuser...
Au cours de l’année 2013, 
votre médiathèque canto-
nale fêtera ses 10 ans. Vous 
serez informés pour partici-
per aux animations concer-
nant cet anniversaire.
Rappel : En dehors de la 
période scolaire la média-
thèque est ouverte seule-
ment le mercredi de 10h à 
12h. 

Nous pouvons recycler une 
partie de nos déchets ména-
gers afin de se procurer de 
l’engrais naturel pour le jardin 
et préserver l’environnement 
grâce au composteur proposé 
par le SIPOM. En mairie, un bon 
de réservation est à disposition 
ainsi qu’un guide du compos-

tage. La participation finan-
cière est de 23 ou 28€ selon 
la taille du composteur choisi. 
En diminuant la quantité d’or-
dures ramassées par le SIPOM, 
on diminue également la fac-
ture de leur prestation.

Le ramassage des encombrants 
ferreux est prévu le 10 avril et le 
11 septembre 2013.

Inscrivez-vous en Mairie pour 
que la benne passe prés de 
chez vous.

La saison de chasse c’est 
bien déroulée avec une  lé-
gère baisse des adhérents. Les 
règles de prélèvement de notre 
association permettent de 
maintenir un effectif de lièvres 
raisonnable malgré une baisse 

constatée de lièvres depuis 
l’ouverture. Pour les autres es-
pèces chassées la tendance est 
à la stabilité. 
Les battues aux chevreuils 
effectuées en 2012, nous don-
nerons l’occasion de vous faire 

partager un repas qui sera or-
ganisé dans les prochains mois.

L’association de chasse vous 
souhaite une bonne et heu-
reuse année 2013.

Le guide du compostage 
est disponible en Mairie
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Mariage
Raoul-Amaury REGUS et Agathe BOULIOU 
se sont unis le 8 septembre 2012.

Cette année, l’école accueille 
210 enfants, dont 22 de Mau-
rens Scopont. A partir de 224 
élèves, il faudrait une 9ème 
classe. Dans cette prévision, 
une cloison a été supprimée 
dans l’espace ALAE (Accueil 
de Loisir Associé à l’Ecole). Si 
nécessaire, l’ALAE sera installé 
dans un préfabriqué pour lais-
ser cette salle à une nouvelle 
classe. Depuis sa création, 

l’ALAE est géré par le centre 
social de l’Autan. A partir de 
janvier 2013, il est géré direc-
tement par le SIRP (Syndicat 
Intercommunal de Regrou-
pement Pédagogique.). Cela 
n’entraine pas de change-
ment pour les enfants, les 
parents, les animateurs et 
permet d’assurer la pérennité 
du service.
A l’occasion du vote du bud-

get, pour faire face à l’aug-
mentation des coûts, le SIRP 
a voté une augmentation de 
2% du prix de l’ALAE, de la 
garderie et du repas.
Il est prévu d’installer un abri 
pour les vélos à l’entrée de 
l’école. Le SIRP étudie égale-
ment l’aménagement des es-
paces verts avec l’association 
Arbres et Paysages Tarnais.

Après plus de 3 ans de déficit, 
le coût horaire a été revalo-
risé de 2 euros ce qui permet à 
l’association après déduction 
des charges de revoir le jour.
Sur l’Association de Cuq-
Toulza nous sommes 9 bé-
névoles cette année, ce qui 
nous permet de pouvoir gérer 
la démarche qualité et ainsi 
rendre visite aux bénéficiaires 
plus souvent.
Sur le canton de Cuq Toulza ce 
sont 15854 heures effectuées 
sur l’année, 23 salariées et 99 
personnes aidées dont 5 sur la 

commune de Maurens-Sco-
pont.
En organisant des activités lo-
cales, l’association développe 
conjointement l’animation 
locale et la solidarité.
En 2011, l’association a orga-
nisé :
- la vente de calendriers,
- la vente (2 fois dans l’année) 
de gâteaux préparés par le 
bénévole et salariées à l’oc-
casion du loto du 3ème âge à 
Cuq Toulza.
Les sommes recueillies ont 
permis de financer : les aides 

d’aide à domicile
- en finançant les heures non 
prises en charge par les orga-
nismes sociaux ;
- en diminuant des partici-
pations fixées par les orga-
nismes sociaux à ceux qui ont 
eu des difficultés financières ;
- en intervenant d’urgence 
(sans attendre la prise en 
charge de l’organisme social 
concerné).

Le goûter des personnes ai-
dées a eu lieu cette année à 
Maurens-Scopont le 24 No-

vembre 2012, cela a permis 
aux personnes aidées de sortir 
et de se rencontrer, un petit 
spectacle leur a été offert afin 
de passer un bon moment.
La permanence locale a lieu 
tous les vendredis du mois 
de 9h à 12h, 7 place occitane 
81470 Cuq-Toulza, 05-63-
82-06-73, mail : cuqtoulza@
fede81.admr.org

État Civil

À l’école du Rigoulet

ADMR  
(Aide à Domicile 
en Milieu Rural)


